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Defense generale

Apres l'exercice combine de defense generale «Saint-Martin»

dans le canton du Jura...

Commentaires sur l'engagement des sanitaires
du regiment territorial 19

Entre le 11 et le 13 novembre 1996, ä l'epoque de la Saint-Martin, a eu lieu un exercice combine

engageant tous les moyens en hommes et en materiel du regiment territorial 19.

Plt Jean-Luc Eberlin'

Chose etonnante, un dixie-
me de l'effectif est reste «le
brancard au pied». En effet,
les deux sections sanitaires,
celle du regiment et celle du
bataillon de fusiliers territoriaux

233, ainsi que les hommes

de la fanfare de
regiment, tous formes comme
brancardiers sanitaires, n'ont
pas ete engages. Auraient-ils
pu l'etre?

Selon les themes decrits
dans le rapport final, il semble

qu'ils auraient eu leur
place dans quatre scenarios
en tout cas:

- renforcement des hopitaux

ä la suite de 1'afTlirx
de victimes d'accidents
majeurs;

-catastrophe naturelle;

- catastrophe dans une
localite;

- chute d'un avion civil.

Possibilites
d'engagement d'une
section sanitaire

Quelles sont les possibilites
d'une section sanitaire
Standard? Sans apport exterieur,
eile peut prendre en charge,
trier et traiter pendant 24
heures une cinquantaine de
patients, quel que soit leur
etat. II s'agit de sa mission de
base. Dans le contexte de
l'exercice «Saint-Martin», le
degre de preparation sanitaire

avait ete augmente en meme

temps que les autres
degres de preparation dans
l'ensemble du bataillon, si

bien que les sections
sanitaires et la fanfare auraient
pu remplir leurs missions
dans les delais prescrits.

De plus, la section sanitaire

peut, lorsque la Situation
l'exige, envoyer une patrouille

medicale dans le terrain
afin d'evaluer in situ les
besoins, entreprendre
immediatement les premiers soins
et demander du renfort sanitaire

gräce aux moyens de

transmission elu bataillon.
D'oü gain de temps et
d'efficacite. Quant ä la fanfare,
c'est la reserve par excellen-
ce en terrain difficile d'acces,

pour la prise en charge
et le transport des blesses.

Comment ces deux sections
sanitaires auraient-elles pu
etre engagees dans les quatre

cas de figure de l'exerci-
cc* «Saint-Martin»?

1. Renforcement d'un
höpital civil. - La Constitution
d'un poste de secours dans
les alentours immediats de
l'höpital permet d'avoir une
cellule qui trie les patients
ayant reellement besoin de
soins hospitaliers et ceux qui
recevront des soins primai-
re-s dispensee par des sanitaires

sous direction medicale.
Un ou deux medecins de
l'höpital peuvent venir en
renfort pour accelerer ce travail

medical. Ainsi, les
patients ne viennent pas engor-
ger les bätiments civils et
perturber le- travail hospitalier
noi mal.

'Medecin er au bataillon de fusiliers territoriaux 233.
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Defense generale

L'obstacle de la langue cite

dans le rapport final - ce
sont des sanitaires alemaniques

qui ont ete appeles -
devient caduc, au moins pour
le personnel soignant.

2. Catastrophe naturelle. -
Lors d'un tel evenement, per-
sonne ne sait au depart le
nombre de blesses, leur etat
et leur position dans le
terrain. Tous les moyens de
reconnaissance, d'evaluation et
d'engagement sont donc
indispensables dans les delais
les plus courts. La question
reste donc de savoir pourquoi

les moyens sanitaires
du regiment territorial 19
n'ont pas ete sollicites, meme

ä titre de reserve
d'engagement.

3. Catastrophe dans une
localite. - Dans ce genre de
catastrophe, il y a peu de
blesses. L'engagement des
sanitaires et des brancardiers
peut paraitre demesure.
Dans la realite de la
catastrophe* ä Brigue, seuls quelques

civils - heureusement!
- ont ete blesses. II ne faut
cependant pas oublier le
soutien ä la troupe engagee,
qui fait partie de la mission
de base de toute section
sanitaire. Pour que cette mission

puisse etre menee ä

bien, il est primordial que
l'information circule de fa-

?on ä ce que le chef de
section sanitaire puisse engager
ses hommes de maniere
efficace, dans les temps et les
lieux voulus par ses chefs. Si
la recherche des informations

incombe ä tout officier
responsable de sa mission,
celle-ci ne peut etre menee ä

bien que s'il en reeoit une.

RMS tri- 1998

La position du commandant du regiment
territorial 19

Dans un secteur d'attente, la section sanitaire se prepare
aux differents engagements, soit par de rinstruetion, soit
par la preparation du materiel d'engagement.

Dans l'exercice «Saint-Martin» de 1996 du regiment
territorial 19, la section sanitaire de la compagnie d'etat-major
du bataillon de fusiliers territoriaux 233, renforcee par
des hommes de la fanfare, n'ont effectivement pas ete
engages activement dans les actions de sauvetage de l'exercice,

pour la simple raison que les services civils etaient en
mesure de maitriser les situations de catastrophe par leurs
propres moyens.

En cas reel, la section aurait installe deux postes de
secours avec chacun une capacite; de traitement de 50
patients pour 24 heures.

Colonel Ernest Grossnikiaus

4. Chute d'un avion civil.-
Lorsque l'on songe qu'il y a

quelques annees, un avion
civil a «fröle» un jet militaire
au-dessus de Delemont, la
realite rejoint la fiction. C'est
du reste le motif qui a
probablement fait inclure cet
accident dans le scenario de
l'exercice. Certes, les diverses

troupes de sauvetage
engagees ont effectue le travail
qui leur etait devolu. Avec
efficacite et succes! Mais pourquoi

ne pas y avoir associe
les movens sanitaires du
regiment territorial 19?

Dans la realite, le temps
necessaire ä la mise en activite

est primordial si l'on veut
sauver des vies. La possibilite'-
d'engager les moyens du
bataillon au profit des autorites
cantonales jurassiennes est
du ressort du gouvernement,

alors que l'intervention

d'une troupe de sauve¬

tage - meme de piquet -
depend d'une decision au
niveau de la Confederation. La
connaissance du terrain plai-
de egalement en faveur de la

troupe territoriale.

En conclusion, les
enseignements d'exercices combines

de defense generale tels
«Saint-Martin 96» doivent
aussi toucher aux «points
sombres» afin d'en eclairer
les causes et d'en eviter la
repetition. Le but est en effet
de corriger pour ameliorer
avant que* la fiction ne de-
vienne la realite. On peut
en effet supposer que les

moyens sanitaires ä disposition

du regiment territorial
ne sont pas pris en compte
dans les plans d'engagement
que l'on sortirait des tiroirs
dans des cas serieux...

J.-L. E.
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